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Formation, formation continue

Thèses concernant la formation
en géomatique en Suisse
Les entreprises, administrations et associations professionnelles du secteur de la

géomatique sont unanimes à affirmer qu'un système de formation bien développé et
hautement qualifié représente un facteur de succès pour les activités futures. Mais

disposons-nous d'une politique clairement définie, largement soutenue et innovatrice en
matière de formation en géomatique?

Le imprese, le amministrazioni e le associazioni professionali del settore della geomatica

sono unanimi nell'affermare che un sistema di formazione adeguatamente
sviluppato e altamente qualificato costituisce un fattore di successo per le attività future.
Ma abbiamo una politica chiaramente definita, ampiamente sostenuta e innovatrice
nel campo della formazione geomatica?

B. Spani, F Grin

Tandis que les demandes de places de

formation en informatique ne peuvent de

loin pas être satisfaites, beaucoup
d'entreprises proche des villes ont de la peine
à recruter des apprentis dessinateurs-géomètres

qualifiés. La possibilité de faire la

maturité professionnelle pendant
l'apprentissage n'est pas encore évidente. De

plus, une grande partie des apprentis
change de profession après l'obtention du

CFC ou après quelques années de

pratique. L'intérêt pour l'obtention d'un
certificat de technicien est faible et le taux
d'échec élevé.

La demande de diplômés des filières de

géomatique des Hautes écoles spécialisées

et des Hautes écoles universitaires est

élevée. Le nombre d'étudiants dans ces

filières est en baisse ou stagne avec de

faibles effectifs.
ta création, en 1997, des Hautes écoles

spécialisées conduit à un débat de principe

sur la valeur des sciences techniques
au niveau universitaire, aussi bien dans les

milieux politiques que dans les Hautes

écoles universitaires. La pratique exige

une formation orientée vers l'application,
les Hautes écoles universitaires répondent
à cela avec une promotion croissante de

la recherche fondamentale dans les

secteurs des sciences naturelles.
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Fig. 1: Les principaux secteurs de

recrutement des deux HES offrant une
formation en géomatique en Suisse.

Le 19 juin 1999, 29 ministres européens
de l'éducation ont signé la déclaration
de Bologne (voir «Tribune», page 22;

www.sup.adc.education.fr/europedu/fre
nch/index.html). Pour la Suisse, c'est le se¬

crétaire d'Etat Charles Kleiber qui a signé

ce document d'une grande importance

pour la formation universitaire, t'innova-
tion centrale est l'introduction d'une
formation undergraduate et postgraduate.
Dans l'essentiel, il s'agit du modèle anglo-

saxon, «Bachelor/Master/PhD», également

nommé modèle 3-5-8. Les périodes
de formation minimales s'élèvent
respectivement à 3, 5 et 8 ans. Ce modèle sera

la référence pour la constitution des

filières de formation de niveau universitaire

et pour la reconnaissance des diplômes
au niveau international, comme
l'introduction de TEURO dans le secteur de la

politique financière.

L'examen approfondi de cette problématique

conduit à discuter des missions à

long terme des différents niveaux de

formation dans le secteur de la géomatique.
Voici cinq thèses qui devraient permettre
de lancer le débat:

Thèse 1:

Le domaine de la mensuration
suisse n 'est pas assez attirant pour
les professionnels. En matière de

management de géodonnées, la

transformation d'une activité

orientée administration vers une
activité orientée projet nécessite

des spécialistes en géomatique
innovateurs, dynamiques, ayant
une vision globale avec la volonté
de la mettre en œuvre.

wm 1 L—^a^^^H r el

flJ0 B '

"'¦
a ,i,..,»i'

¦~&* fm Il i I H

wÊ mt JSÜJ1,

SB? J

"I È jgr*

SfBMÉI

• JE

î - *
¦ Il

_ —
i Si J im** * : ¦

Fig. 2: La FHBB et l'EIVD se présentent à la journée géomatique 2000 à Thoune.
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Aus- und Weiterbildung

Le domaine de la mensuration est
souvent jugé conservateur, marqué par une
attitude professionnelle fermée et par des

structures rigides. L'image de la profession

et les exigences croissantes du marché

(complexité des projets, nouvelles

technologies, etc.) nécessitent des
dispositions organisationnelles modernes et
orientées vers l'avenir. L'adaptation des

structures des associations n'est qu'une
de ces conditions pour favoriser la mutation

du géomètre vers le spécialiste en
matière de questions liées à la référence
spatiale.

Les besoins et les exigences des clients

doivent être placés au centre de toutes les

activités. L'acquisition professionnelle de

géodonnées ainsi que la planification, la

réalisation et l'exploitation de systèmes
d'information à référence spatiale doivent
être vues comme un tout. Cela nécessite
la mise en place de coopérations et la mise

en réseau de bureaux d'ingénieurs en

géomatique.

Thèse 2:

Les modificationsstructurelles de la

société et de l'économie exigent
l'actualisation de la formation
professionnelle. L'enseignement
professionnel des dessinatrices et
dessinateurs-géomètres doit être
réorienté rapidement et de
manière importante en regard des

exigences de la géomatique. Le

titre doit correspondre à l'image de
la profession. Géomaticienne et
géomaticien seraient des titres
attirants qui devraient plaire aux
adolescents.

La mensuration et la géoinformatique
sont les compétences clés de la formation
future. Cette formation de quatre ans

pourrait être organisée à l'avenir en deux

phases. La première phase serait composée

des trois premières années d'apprentissage.

Elle contiendrait la totalité des

cours professionnels nécessaires. À la fin
de la 3e année d'apprentissage, un
examen final aurait lieu. La deuxième phase
de la formation, la 4e année d'apprentis¬

sage, pourrait être utilisée pour la préparation

à la maturité professionnelle ou

comme approfondissement thématique
dans l'entreprise, par exemple dans la

photogrammetrie, la mensuration
d'ingénieur, etc. A la fin de la 4e année,
l'apprenti devrait soit se présenter à l'examen
de la maturité professionnelle, soit déposer

un travail pratique personnel. Le

certificat fédéral de capacité, et le cas

échéant la maturité professionnelle,
seraient distribués seulement à la fin de la

4e année d'apprentissage. Les cours blocs

menés en Suisse allemande ont fait leurs

preuves et doivent être maintenus.
La structure du personnel dans les

bureaux d'ingénieurs et de géomètres a

changé. Aujourd'hui le nombre d'ingénieurs

employés est proportionnellement
plus élevé que celui des dessinateurs. Ainsi,

le potentiel de recrutement pour les

HES est réduit et il faut développer des

places de formation d'apprentis
supplémentaires pour les géomaticiennes et les

géomaticiens. La préparation à la maturité

professionnelle exige un réel engagement

de la part de l'apprenti et de

l'employeur. Les journées supplémentaires de

cours nécessitent un effort économique
et organisationnel que tous les

employeurs ne sont pas prêts à faire.

Après l'école obligatoire, une grande partie

des jeunes poursuivent une formation

en école. Tous les gymnasiens ne sonttou-
tefois pas intéressés à faire des études

académiques. Il est donc capital, pour ne pas

perdre ce potentiel, d'offrir à ces jeunes

une formation préparatoire avant d'entrer

dans une HES. Par exemple suivre une
année de pratique organisée conjointement

entre les Hautes écoles spécialisées

et les entreprises.

Thèse 3:

Une large offre de formation au
niveau universitaire est une condition

nécessaire pour exploiter avec
succès le potentiel du marché de la

géomatique en Suisse.

tes Hautes écoles spécialisées et les

Hautes écoles universitaires soutiennent
les PME du marché de la géomatique en

Suisse en transmettant à la jeune
génération les bases professionnelles nécessaires,

la capacité d'apprendre ainsi que
la connaissance des nouvelles technologies.

Elles identifient les processus du

futur et vérifient leur importance pratique.
Un rôle central incombe aux Hautes écoles

par le transfert des technologies vers la

pratique. Ce transfert a lieu par
l'engagement des jeunes porteurs de savoir,

c'est-à-dire des nouveaux diplômés, par
la formation continue en sciences et en

management et par le traitement en commun

de projets innovateurs.

Par une coopération et une organisation
entre les Hautes écoles universitaires et les

Hautes écoles spécialisées, ce transfert de

technologie vers la pratique doit être
optimisé et l'offre des prestations doit être

adaptée aux besoins régionaux.

Thèse 4:

Les filières de géomatique des

Hautes écoles spécialisées de Muttenz

(FHBB) et d'Yverdon (EIVD)

ainsi que celles des Ecoles

polytechniques fédérales de Zurich

(ETHZ) et de Lausanne (EPFL)

doivent différencier encore plus fortement

leurs profils de formation et
continuer à les développer. Pour

subsister sur le marché de la

recherche et de la formation, la qualité

et la quantité d'étudiants sont
décisives.

Les Hautes écoles spécialisées sont des

établissements de formation de niveau

universitaire; elles s'inscrivent en principe
dans le prolongement d'une formation

professionnelle de base. Elles dispensent

un enseignement axé sur la pratique,
sanctionné par un diplôme et préparant
à l'exercice d'activités professionnelles qui

requièrent l'application de connaissances

et de méthodes scientifiques (Loi fédérale

sur les Hautes écoles spécialisées, art.

2 et 3).

Leur force est la judicieuse combinaison

d'une formation théorique et pratique. La

Vermessung, Photogrammetrie, Kulturtechnik 1/2001 i
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Fig. 3: EIVD Yverdon. Fig. 4: EPF Lausanne.

formation professionnelle et la maturité
professionnelle sont les éléments constitutifs

de base sur lesquels les Hautes

écoles spécialisées peuvent s'appuyer.
Dans le monde entier, les Hautes écoles

universitaires se profilent comme des

écoles spécialisées dans la recherche
fondamentale. Les bases scientifiques et le

travail scientifique gagnent en importance

ce qui présuppose que les étudiants qui
suivent une filière de formation académique

disposent des capacités et de

l'intérêt requis. A la fin des études, ils

devraient être à même de gérer des projets
scientifiques complexes, de développer
des stratégies orientées vers l'avenir et

d'en assumer la responsabilité, ta
complémentarité avec les Hautes écoles

spécialisées, plus tournée vers la pratique,
doit être reconnue et encouragée. Elle

constitue la base nécessaire à toute
collaboration fructueuse.

Thèse 5:

Les conditions économiques cadres

dans le domaine des Hautes écoles

nous obligent à analyser «le
modèle des 4 sites» (FHBB, EIVD, ETHZ,

ETHL) sur la base du nombre actuel
d'étudiants. Une introduction
précipitée des filières universitaires du
«Bachelor» et du «Master» ou une
concurrence effrénée ne résoudra

pas les problèmes.

Le marché de la géomatique en Suisse a

besoin d'ingénieur(e)s en géomatique
avec une orientation pratique mais

également scientifique, et cela dans les

deux régions linguistiques. Un modèle

«Bachelor»/«Master»/«PhD», élaboré en

commun pour le domaine de la géomatique,

permettrait d'optimiser les moyens
existants, d'augmenter l'attractivité et
d'assurer la formation de la nouvelle
génération. Évidemment, un tel modèle doit
prendre en considération les formations
antérieures différentes des étudiants
(maturité professionnelle ou académique) et
les forces des deux types de Hautes écoles

(appliqué, scientifique). Les Hautes écoles

spécialisées prennent en charge les filières
de «Bachelor» pour former les

ingénieurs en géomatique orientés vers la

pratique. En coopération et conjointement

avec les Hautes écoles universitaires,

une filière «Master» en géomatique
organisée en modules est développée, tes

Hautes écoles universitaires assurent la

formation de la nouvelle génération de

scientifiques par une intensification de la

recherche («PhD»).
Le paysage suisse de la formation changera

fortement au cours des prochaines
années. Nous nous trouvons en pleine
évolution avec beaucoup de donneurs
d'ordre et des définitions d'objectifs et de

compétences peu claires. Seule une grande

ouverture au dialogue, une reconnaissance

et une acceptation de la réalité et

une coopération de tous les intéressés

permettront de réaliser avec succès le projet

de la formation en géomatique en Suisse

Prof. Bruno Späni

Departementsvorsteher Bau

FHBB Fachhochschule beider Basel

Gründenstrasse 40
CH-4132 Muttenz
b.spaeni@fhbb.ch
www.fhbb.ch/vermess

Prof. Francis Grin

Professeur en géoinformatique
EIVD Ecole d'Ingénieurs du Canton de

Vaud

Route de Cheseaux 1

CH-1400 Yverdon les Bains

francis.grin@eivd.ch
www.eivd.ch
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